
Aiu* «'«t coaxpnbW de banqueroute 
frundussusa. b* M sooiembre, te**» tenrs 
après l'apposai*** d « scellés, lors d* a**>ill» 
(ahttte i f t i t â H r a 4 t M. le juge da paix que 
tout aoo «eut était aslunté à juatio*. la sjn-

I* qu'un* grande qrenlité d'abjela 
k A) Aulflte avaient «té déposés 

,_ux Lecoq, 164. rua de Lille. 
L'Inventaire additioanal, auquel il «lait 

hreeéalé le 10 novembre, constatait, en effet, 
m ea domicile la présence de prlaees, tabla, 
aflau k usage | T**T! du failli. vaisselle, 
cave k liqueurs, e t c . a» notamment 470 kilo-

i da cota* Aie ea échevaux 4a diffé-
i et M gilets de chasse; l'infor-

éOu>Ht que, eoslqnos jours avant le 
at déoleîatlf, Labitte préméditant ce 

- it, avait lapé 2 chambras aux 
Orasiisl de 7 francs. 
, et k la faveur de 
avait été effectué •mirai avait été eâMctae 

un de ses samsara et la 
II ne comprenait pas seu-

ebjeu énusaéré» an lajanjnnsaire da 
anal n e t W filais da 

a dans rearra-' 

»vs*n*v*; c'est ainsi 
e et non 56 avaient été'dét l'acoasé; aient ainsi 
uU4ei****Alte, 
d*«n* paéllaase appartenant k* la 

avait été enlevée da chas cette 
eaamissioaneire qu'accompa-
i de Labitte et portée chex le 

L Le jour de la déclaration de 
an* onv* k liqueurs était également, 
Ira da l ' inasl. | 

> jours avant la 
làavanaUa il allait être 
~]eBnO prieeur, et dans 

i An maniement nuit da 4 su 5 
J f enansé. aidé d'un sieur Du-

it leadHs objets. Les canettes ont 
> tara de sa maison, dans la 

Vort, sens une 
s, les chiqaettes ont élé dépo-
*r at «ans les latrines d'une 
i k la sienne, appartenant k un 

y. Labitte avait déjà but pour les 
nrtttas tentatives, quand ce dépôt 
I * é » dénoncé su syndic. 

L'accusé avana las faits qai lui saaH repro
chée, 

K» eaannqwentee, Labitte, Jules, est accusé 
d'avoir, ea i t H , k Boubaix, étant commer
çant failli, détourné au dissimulé tout ou par
tie da •snV.kuefL crime prévu et puni par les 
article**** atnM an CaSe de commarceT 

'stV.nnnT.il majltejnji 

nameaa ureer* Ans obligations de Bru 
1974, a eu lieu hier. Voici les oblige 

B U , remboursable par 30,00* 
• a» létOtt, par fc.OM fr- les n - 33» 

fr.: les n** 130434 
535L, par 500 fr. 
i.nJAllM, Sno448 
U,ret504.733289 

Jpg VOL AO D a n . . — Le 26 février 
, o n Américain dépannage à Paria, 

la, se promenait sur le boule
vard des Ital iens, quand un individu, 
c o m m e loi e n cos tume de touriste , 
1 aborda pour lui demander le chemin 
de la B o n n e , e t dans la conversat ion 
s* présenta sous l e nom 4 e Lamont, 
Américain, en relations avee des per
sonnes notables 4e N e w - Y o r k . Il pro
posa k son compatriote de visiter ensem
ble lee monuments et lea curiosités de 
la capitale, et rendez-vous fut pris A 
cet effet. Exact A l 'heure, le véritable 
Yankee se laissa conduire au café 4e la 
Madeleine. On commença par boire le 
flissvsjoone que Skaats paya , e t on 
TU connaissance avec un consommateur , 
en réal i té compère de Beaumont . disant 
être irlandais et se nommer Murphy. 
Ami aussi voyageait ,disait- i l en touriste; 

l i l a v a t t visité l es El» t s -Uni s , et un o p u -
*j*** ' n S n t e success ion qu'il Tenait de recue i l 

lir lui permettait de satisfaire tonte* s e s 
fantaisies. A l'appui de ses al légations, 
il exhiba un paquet de bank-notes . 
Beaument , c'est 1* n o m véritable de 
l'a*croc, feignit 4 e voir lk nue vantar
dise dont il s* montra froissé et e n d e 
manda raison. 

— Un 4nel! l'écriArent les deux antres 
consommateurs . 

— Oui, un 4nel A troie! 
— Monsieur, quellea sont Tes ar

m e s ? 
— De* bank-netes . deux qui e n m o n 

treront le plu» seront vainqueurs. 
Celui qui en montrera le moins sera le 
vaincu et payera toute la dépense que 
nous potirons faire. 

Beaument e t Murphy exhibèrent un 
paquet de bi l lets de banque; alors Skaats 
retira de sa ceinture n n e enveloppe, fit 
voir qu'elle contenait pour pins de 
21 .000 fr. de bi l le ts de banque et s e 
disposa à la replacer. Mail Beaumont la 
lui arracha e t s'élança hors du cabinet , 
dont Murphy tenait la porte entr'onvnrte. 
Tous deux disparsrreAt. — Cependant, 
le maître d'hôtel i n café A qui le* a l 
lures des deux aventuriers avaient i n s 
pirés des soupçons , se mit A leur pour
suite et parvint A faire Arrêter Beaumont 
qui Tient 4e comparaître devant le tr i 
bunal correctionnel de la Se ine qui l'a 
condamné k 3 ans de prison et c inq a n 
nées de survei l lance. 

confirmé, e t le vendredi 2 3 mars 1877 
fixé pour l 'exécut ion. 

Lee a été fusillé A l'endroit m ê m e où 
avaient été massacrés , en 1857 , l es cent 
trois émigrants de l 'Aïkansas . On l'a 
fait asseoir sur son cercuei l , et c'est 
dans cet te posi t ion qu'il s é té e x é c u t é . 
Le marshal Ne lson , qui commandait le 
feu, a In l'ordre d'exécution de la cour, 
puis a demandé A Lee s'il avait quelque 
chose k dire, avant que la jutice suivit 
son cours . Lee a dit , en désignant M . 
Fennemore, qui préparait s o n appareil 
pour pre-dre la photographie du c o n -
dan : « Je désire parler A cet h o m m e . » 
M. F e n n e m o r e s'est approché. « J e 
TOUX TOUS prier, a ajouté Lee , de r e 
mettre une de ces plotographies à cha 
cune de m e s trois femmes , Rachel A . . . , 
Sarah C. . . et E m m a B . . . — C e l a sera 
fait se lon Totre désir, a répliqué le pho
tographe. » Lee s'est alors levé et a pro
noncé un discours pour dénoncer amè
rement Brigham Young . Il a dit qu'il 
était le boue émissaire des péchés des 
autres. Il espère que Dieu lui sera misé
ricordieux. Il a nié jusqu'k la fin avoir 
é l é coupable de ce t te effusion de sang, 
et il a soutenu qu'il était allé aux Mea-
dow* pour remplir une miss ion de m e r 
ci. On lui avait fait croire que l es é m i 
grants étaient u n e bande 4 e voleurs et 
de meurtriers qui avaient assommé des 
prophètes mormons . 

Lee a en dix-hnit f emmes , dont trois 
lui ont é t é données pat Brigham Young . 

Trois sont soeurs, e t leur mère est 
aussi l 'épouse du condamné . Il a e u soi
xante neuf enfants , dont c inquante -hui t 
sont encore v ivants . 

Cmmwm ntesblie dus n*l 
Mercredi 23 mat, s hutt Aeuret du soir. 

E'actro-magaétisme (suite). Applications 
diverses, chemin de fer électrique, moteurs 
électro-magnétiques. 

MOlTV£LL*5» afU 

Fai t . IMVer* 
nxnrlcxtal de Mac-Manon avait 
il y a qneuerne* semaines déjà, 

i — 4 e a o i qui sent parvenus 
L* principal de ce* 

Bel le tapisserie des 
lorsqu'un son -

Ane avancé , de Ini 
tonàir* a « • * n t i s -
i: LA* Journaux lta-

. I unvrni dn pres i -
i est heureusement 

e t q u e , présenté par 
tnçn* 4 e la manière la 

IIX, Presque en 
ejbrteentant de 1A 

se « e u e commiss ion 
péta» du chef 4e l'Eglise, l'empereur 
d'Autriche o n a u f f l u t l e comte Larieh, 

> ^ « ^ J t W s o b - d ' O r , maréchal 
•Onutefller int ime et membre 

l i ta ir**t* la Chnmhr* haute , 4 e se 
A Rome c o m m e ambassadeur 

•VunuAnv» ponr offrir an PApe l i s 
4e F^fnts^on-Joseph. 

- 4 • * A rvmarqné que la plupart deè 
M M 4 * l iante* Surent fait nette a n -
s j q H o T ami meut— on par leurs repré-
SnnnnnMAS n n e visite an Saint Père, k 
l ' s snas i sn 4e son Jubi lé épiscopal . S'y 
tfnwensrt e n en moment : l e s archevê
que* 4 * Bourges e t 4'Aix ; les évoques 
4e> poiUere, d'A#en. d'Aire, de Mont-
pelUer, j i e Nantes , de Manrienne, de 
«VrunvtaAnt, 4 * Blende, de Nancy , de 
Snisrt-nnOenc «t de Lydda, in part ions . 

.Par Aajr* shoot pnqnebot e n attend. A 
4BBo*4v«so4r%, l'ÇvAvjuh de la Ba***-
I j é r e , «ni se dirigé auss i vers la Ville-
Bsnrneffe. 

L a Suisse est réprésenté* par Mgr 
MertoHlod, Mgr Lâchât et Mgr Bagnond. 

La plupart de* é r è q n e s d'Italie seront 
Anssi k Rome ponr 1* 3 ju in . 

— U n * èjèpêohs 4 * R o m e , e h date d o 
22 «mai, s drossés aux journaux cathol i -

"êjsin* 4e ParAm, sonvosne que la Teille au 
sosr A Sa in t -P ierm. «m* foule i m m e n s e , 
Ttogt mil le personnes «nTiron. se trou
vait dans la basi l ique pour le Te Deum 
qui était entants e n act ions de grAon. Dn 
i l nfBj • • A I lpt|isjs * 4 i e p t présents . Uue 

LA Pape a reçei dans la journée de 
• A a s h i i n a pèlerins de tentes les na-

One ndrsOnO k i t é lue par le prince 
Altlerf offrant ac n o m des peuples ca-
tbol iqnnsles dons qui sont renais A l'ex-

L* Pape a répondu en rappelant les 
jerninA* 4hO Mages, A qui Dieu pour ré
compenser leor foi et leor charité, avait 
e n v o y é nue étoile ponr lédr montrer le 
ÇenrtrDnlHj. 

• ^OOSL AokjM. . - w i 4 t ^ _ n o u , 
a r o o * une êloTle, c'est Marie, que non* 
devons tn-roquer avec Saint J o s e p h . p a -
t r o n n * T B 5 l p n . . 

V" f « P « a fait des raeux ponr rfc re
tour de l'Italie A lk fidélité cathol ique 
e t béni tontes Je* nation*, criant d'une 
voix forte : Courage ; confiance I lè 
rrtiampoe viendra ! 

• J T T X r^tfiïi^ônp, l'illustre historien 
aUArtkndj est entré dans le giron de 

yftd^aae ooiboijqnn. L'abjuration A eu 
l i o o anfssAui* krsnOnptsutipal 4è Vienne 
e t a 444 i r l M i l u par Mgr Jacobini , 

— L'attention publique s* porte avec 

Ï
ie curiosité nouvel le s s r la sec te des 
ormons, par sui te des révélat ions qui 

ont été faite* dernièrement par n o de 
se s plus fanatiques part isans, que l'on 
vient de fusiller dans les environs du 
Lac Salé. Les crimes pour lesquels Lee 
a é l é exécuté remontaient A vingt ans et 
avaient été commis dans lea c ircon
stances suivantes : 

Dans le courant du mois 4 e s e p t e m 
bre 1857, . une caravaue, composée de 
cent Tinsjt émigré*, s e rendait 4 e l'Ar-
kansas eu Californie pour s'y fixer. Ar
rivés sur un plateau des Monsagaes -
Rocheuses , où les avantage* 4 a s i te les 
Invitaient A s e reposer de leurs longues 
pérégrinations k trarers des immens i tés 
sans root* et sans abri, lee émigrants 
s'arrêtèrent et établirent leur camp. Us 
y étaient k peine instal lés , en vue de la 

?;rande et bel le val lée du Lac-Salé, qu'ils 
urent attaqués par une nuée d'Indiens. 

Ils se retranchèrent le m i e u x qu'ils 
purent et soutinrent l 'assaut saut jours 
durant. AO bout d'une semaine ne c o m 
bats inneésànts , ils Tirent Tenir A eux , 
portant un drapeau parlementaire, n n e 
troupe armée, formant la légion Nauvoo , 
commandée par an officier n o m m é John 
D. Lee , so i -disant accourue A l'aide des 
AssAnfrés. Dos négociat ions furent ou
vertes; les h o m m e * remirent leurs 
armes, k lenrs protecteurs et se c o n 
fièrent, eux , lenrs femmes et leurs en
fants, k leur tutel le . Put* ils furent d i 
v isés en deux bandes : les h o m m e s v a 
lides d'un côté; de l 'autre, lea f emmes , 
le* enfants et Isa npxtade», qui forent 
placé* dan* le* chariot*. Quant l e* cha
riot* furent chargé*, 1* convoi t e mit en 
marche; lea voitures en tête , e t les 
h o m m e s en file k la suite . Mais le cor
tège avait A pe ine fait u n demi-mil le 
que c o m m e n ç a u n horrible massacre . 
Les indiens égorgèrent les femmes et 
les enfants; les soldats blancs fusillèrent 
les homme*. De toute la bande , i l n e 
resta pas un être Tirant en Age de par
ler; il n e fut épargné que dix-sept e n 
fanta, dont le plus Agé avait deux ans e t 
demi . 

Cette affaire es t restée depuis eoseTe-
l ie dans un profond mystère , et le meur
tre des éjs igraats de l'Arkanaas fat con
sidéré c o m m e n n de c e * inc ident s de la 
vie des Plaines où les cheve lures des 
h o m m e s blancs sont l es p ins glorieux 
fies trophées des P e a u x - R o u g e s . 

Près de v ingt ans s 'écoulèrent , e t a* 
forfait était passé A l'état 4e l égende 
dans le Far -West , lorsque, par su i te de 
querelle* et de ressent iments entre l es 
chefs des Mormons, l es souven irs se ré
veil lèrent et , 4e proche en proche , la 
lumière s e fit. Il ae révéla que l'anéantis
sement de la caravane des Montagnes -
Rocheuses avait é té froidement dé l ibé 
ré et résoin p a r l e s autorités de la c o l o 
n ie mormon ne, e t que Lee avait été 
l 'exécuteur d'un ordre concerté par l e s 
apôtres. Lee a é té arrêté et décrété 
d'accusation avec plusieurs autres , le 
24 septembre 1874 , par le grand jnry 

1 d n c o m t e de Beaver, territoire de l 'Ulah 
Il fut mis le premier en jugement A 

Beaver City, en juil let 1873 : m i i s le 
1 jury ne put s'accorder. Va s e c o n d pro-
• c e s eut l ien e n 1876 , A la m ê m e cour e t 
! devant le m ê m e juge , et ce t te fois Lee 
| fut déclaré coupable . Il fut condamné k 

être fusillé le 26 janvier 1877, l es lois 
da l'Etat permettant 4 nn condamné 4 * 
shoieir s o n goar* 4 * mort . Sur appel 
devant là oeur suprême, 1* jugement l o t 

AVTlaf 
Berlin, 22 mai . 

La Gazette nationale dit que M. de 
Bismark ira mercredi o u jeudi k K i e s -
s ingen . La présence de M. de Bismark 
AfBerlin donnera l ieu naturel lement k 
des dél ibérations importantes , relatives 
aux derniers é v é n e m e n t s de l'étranger. 

Il serait cependant o i seux de cher 
cher u n e raison spéc ia le k la v e n u e de 
M. de Bismark daus l'un o u l'autre de 
ces inc idents , puUque ce t te venue était 
projetée . 

R o m e , 22 mai. 
Des quest ions seront adressées d e 

main , A la Chambre, relat ivement «ux 
derniers incidents survenus en France 
dans leurs rapports avec la pol i t ique 
étrangère et intérieure de l'Italie. 

Nouveii34 du soir 
Yoic i le sommaire du Journal officiel 

d'aujourd'hui : 
Décret convoquant les électeurs du canton 

d'Anglure (Marne), k l'effet d'élire leur repré
sentant au conseil général. 

Décret co ivoquant lee électeurs des can
tons de Saint-afamert (Qard), et de Raon-
l'Etape (Vosges), k l'effet de nommer des con
seillers d'arrondissement. 

Décret nommant un membre du comité spé
cial consultatif du service des poudres et s«l-
pétres. 

Décret nommant au grade de contre ami
ral. 

Décret nommant des ingénieurs en chef de 
2e classe au corps des mines. 

Décret portant modifications aux décrets du 
21 septembre 18T6 et du 16 mars 1877, ielatil* 
aux services postaux. 

Arrêté nommant le chef da cabinet du mi
nistre des travaux publies. 

Paris , 23 mai , 5 h. 1/2, matin. 
Les journaux républicains publ ient 

sans commentaire le manifeste de l ' ex 
trême gauche des députés (groupe Louis 
B.anc) . 

Ce manifeate débute par n n e phrase 
d'une grande v io lence k l'égard du nou
veau ministère. Il cont inue ainsi : 

« (Ils ont é l ë fi a t t t ) que IA Mctoire 
restera par conséquent A la Républ ique , 
A l'ordre, au travail «t A IA paix; 

• Mais que , s'il n e faut p a s s ' e x a g é 
rer les périls de la crise, il n e faut pas 
n o n pins en méconnaître la gravité; 
qu'aujourd'hui surtout , la vigi lance et 
l'énergie dans le calme sont de rigueur; 
que la prudence ne doit pas consister 
seu lement k observer la loi , mais A se 
servir a v e e nn zèle infatigrb-e, pour la 
défense des l ibertés publique*, de t o u 
te* le* armes dont la loi permet l 'usage; 
e t enfin, q u e l e s c irconstances f o n t n n 
dsvoir aux républicains de toutes nuan
c e s , d'appliquer dans leur lu.te contre 
les h o m m e s du 24 mai ressuscité cet te 
m a x i m e républicaine : 

L'union fait la force. 
« C'est cet esprit que les membres 

de l 'extrême gauche ont résoin d'appor
ter dans la propagande A faire en vna 
des é lect ions départementales et c o m 
munales . C'est dans cet esprit qu'ils 
ont n o m m é nn comité de survei l lance 
qui prendra,pendant la prorogation, les 
mesures , recevra l es communicat ions 
qui s'y rapportent et les transmettra, 
s'il y A l i eu , aux autres groupes r é p u 
bl ica ins , avec lesquels il s e concertera 
ponr tout ce qui es t l'intérêt c o m m u n . » 

La République Française publ ie la 
lettre suivante de M, Mathieu Bodet : 

« La Française République m e com
prend par erreur, dans le nombre des 
signataires du manifeste des députés 
des gauches . Mes rapport* avec M. le 
Maréchal dont j'ai eu i'i iouneur d'être 
un des ministres , m e fout un devoir de 
vou- prier de vouloir bien rectifier cet te 
erreur. • 

M. de Oaalé adhère au manifeste de* 
gauches . 

Pet i te bourse du soir. 
3 0 /o . 6 8 . 3 0 . 50 . 
Emprunt, 1 0 3 . 3 5 , 30 , 47 1/2, 4 5 . 
Egypte 178.75 180 . 
Italien 6 4 . 3 0 , 4 5 . 
Florins 54 7 .8 . 

DBPXCBRS TBLBQRA. PH1QDM8 
A.» fineree e l t t r l e a t 

Constanl inople , 21 mai , 7 h. s . 
(Arrivée le 22 . ) 

Les ambassadeurs d'Allemagne, d'Au
triche et d'Italie seront reçus e n a u 
dience , par le Sultan, dans le courant 
de la semaine . 

Constanl inople , 22 mai. 
Lea Russes , avec des forces c o n s i d é 

rables, s'étant portés sur le vi l lage for
tifié d'Ardahan, lui ont donné l'assaut 
e t »'tn sont emparés . 

Constantinople, 22 mai. 
A l'occasion de la prise de S o u k o u m -

Kalé, par les Turcs , le Sultan a décrété 
la grAce e t la mise en liberté de tous l es 
détenus qui avaient subi les deux tiers 
de leur peine . 

La plupart d'entre e u x entrent dans 
l'armée. 

Le fils de Schamyl est parti pour le 
Caucase. 

Constantinople, 22 mai so ir . 
Par suite de la prise d'Ardahan les 

russes paraissent s e disposer A attaquer 
vigoureusement stars. 

Le* ministres ont fait l 'abandon de 
leurs appointements , en faveur du tré 
sor,pendant toute la durée de la guerre . 

Bueharest, 22 mai , 9 h. soir. 
Le fils du grand duc Nicolas est passé 

ce matin A Bueharest , allant A Giurgevo. 
Le grand duc Nicolas est arrivé s e 

soir. 
Les Turcs ont tiré sur un navire de 

commerce autrichien. 
Le 21 mai , les Turcs ont bombardé 

Calarach. 
Les communicat ions sont interrom

pues entre Oalatz et Braïla. 
Plusieurs ponts établ is sur des c h e 

valets par les Russes ont été emportés 
par les grandes eaux notamment sur le 
Srreth et l'Oltu. 

Bueharest , 22 mai , i n h. soir. 
Après dîner, le grand duc Nico las k 

fait une promenade escorté par des s o l -
dats roumains et accompagné par le 
prince Charles et la princesse . Une foule 
nombreuse portant des torches a a c c l a 
mé le grand duc. 

Il a couché au consulat de Russ ie . 

Copenhague, 22 mai . 
Le ministre des affaires étrangères a 

émis une ordonnance, en date du 18, 
concernant les mesures qui doivent être 
prises , par les commerçants e t les navi 
gateurs, en conséquence de la guerre 
russo-turque. 

Madrid, 22 mai. 
Les dernières nouve l les reçues de 

Cuba, annoncent que la Junte des i n 
surgés k New-York, a é té dissoute . 
L'embargo mis snr les propriétés des 
insurgés , a é té l e v é . 

Les bandes d'insurgés se dispersent. 
On compte snr Ane prochaine et c o m 
plète pacification de l' î le. 

Madrid, 22 mai soir. 
La Biscaye donnera prochainement nn 

cont ingent de 903 soldats , la province 
d'Alava 4 30 , ce l le de Guipuzcoa 77 9 et 
la NaTarre 1 2 1 . 

Madrid, 22 mai . 
MM. Castelar, Pidal (ultramontain), 

et Sardoal (radical), combattront la loi 
é lectorale , en cours de 'discuss ion. Les 
central is tes s 'abst iennent , mais on tait1 

observer qu'ayant accepté la loi p r o p o 
sée pour l e s é lect ions des député s , dans 
la loi électorale des conse i l s provinciaux 
ils ont ainsi adhéré au principe de la loi 
qui se discute actuel lement-

Lea nouve l l e s de Cuba sont exce l len
te s . On signale que lques m e n é e s en Tue 
de troubler l'ordre publ ic . Le gouverne
ment l es surveil le de près et s i , par h a 
sard, e l les prenaient corps , la répres 
s ion serait énergique. 

Rom*, 22 mai . 
On assure, de bonne source , que la 

dépèche du Times, relative aux infor
mat ions que le n o n c e , Mgr Meglia, au
rait donné au cardinal S iméoni , est 
inexacte . 

A la sui te du changement de m i n i s 
tère en France, Mgr Meglia demanda 
des instruction* au Vatican. On lui r é 
pondit que la plus grande prudence était 
néces sa ire , e t que l e n o n c e devait régler 
sa condui te se lon les c irconstances . 

R o m e , 22 mai . 
Le Saint-Père a reçu aujourd'hui le* 

pèlerins des d iocèses de Marseille e t 4 e 
Limoges qui lui ont présenté des riches 
cadeaux. Les représentants des Comités 
de l 'œuvre des cercles cathol iques o u 
vriers de France éta ient présents arec 
lenrs drapeaux et ont présenté aussi 
des cadeaux. Plusieurs pè ler ins dist in
gués de tous les pays assistaient encore 
A cet te récept ion. Les vicaires généraux 
de Marseille et de Limoges et te chef 
d'nne association de Marseille ont lu 
trois adresses . 

Le Pape a répondu que c'était une 
consolat ion pour lui de voir une sorte 
de renouvel lement de l'esprit des a n 
c iens s ièc les de l'Eglise, dans ce s p e c 
tacle de la concorde des peuples c h r é 
t iens qui v iennent de toutes, les parties 
dumot 'de rpndre homna: çc * l 'Ej l i se . 
I l s ' e s l félicité avec les otMerin* i- Mar
sei l le , en rappelant S i i u t »-Marie Majç-
dele ine , et a r e c les pèlerins de Limoges , 
en parlant de Saint-Martial, fondateur 
de l'Eglise des Uaules . Le Pape a termi
n é en exhortant l es pèlerins A la prière, 
à la péni tence et k la charité. 

Monsieur Aver, journaliste a l lemand, 
* présenté a o Pape quatre v o l u m e s con
tenant les s ignatures , les adresses et l e s 
lettre* 4e 1 0 ° , O t t 4 e t e * enfants ail*. 

BuuuuuuVaanannuuuununfAuuunr^^ 

manda. Le Pape a reçu ces v o l u m e s avec 
satisfaction. 

Mgr Meglia a annoncé , hier , qu'il 
avait rendu Tisi.e au d o c Decooes , e t 
que celui-ci l'avait assuré que) la pol i
t ique du gouvernement n'était pas chan
gée , en faisant observer en m ê a u j M b p s 
au nonce les inconvénients qui ruoWÇe-
raient d'une agitation rel igieuse d'ans 
les c irconstances actuel les . Le uouce 
répondit que le Saint-Siège n'avait au-
nement l ' intention de créer des embar
ras au nouveau min i s tère , e t qu'il ferait, 
au contraire, tous s e s efforts en vue Je 
maintenir la tranquil l i té . 

R o m e , 22 mai , 7 h. 4 5 soir. 
Chambre des Députes. — Suite de la 

discuss ion sur l'impôt des sucres — 
MM. Farale et Marazio combattent le 
projet. M. Toscanel l i , crit ique la l igne 
de conduite financière suivie par l e Ca
binet . M. Leardi parle en faveur du pro
j e t . 

D e s quest ions sont a n n o n c é e s relati
vement aux derniers inc idents de France 
dans leur rapport avec la pol i t ique 
étrangère et intérieure du Gouvernement 
ital ien. 

CesquesUons seront adressées ,demain , 
au gouvernement . 

Adélaïde, (Australie) 21 mai . 
L* bât iment Emily Smith Tenant 

d'Albany a échoué sur l'Ile de» Kangou
rous , 

Trente personnes de l'équipage ou 
des passagers ont été n o y é e s . 

• » F R « I I K E H E U R E 

Constantinople . 23 mai . 
L'escadre turque e t un corps e x p é d i 

tionnaire sont partis, vendredi , de Cons
tantinople pour Soukhouka le ; i ls v ien
nent d'arriver A dest inat ion. 

Les Turcs bombardent Adler au nord 
de Soukhouka le . 

On assure qu'une divis ion Russe a é t é 
battue près de cet te m ê m e Tille, l a i s 
sant 4 k 500 morts sur le champ de 
batail le . 

Les Russes m e n a c e n t Batoum. 
R o m e , 23 mai . 

La Cb.aii.ure a adressé , aujourd'hui, 
au gouTernement , plusieurs quest ions 
sur la polit ique étrangère e t intérieure. 

Le Pape recevant les pèler ins de Mar
se i l le et de Lim0ge3 leur a recommande 
la prière, la persévérance e t la charité . 

V ienne , 23 mai . 
Le comte Acdras:-y a promis au n i-

nis lère Hongrois l 'occupation de la 
S e r t i - , s i cet te dernière intervenait dans 
la guerre. Il d ment 1; traité russo-
austro-al lemaud. 

Par is , 23 mai . 
Une rénnion de sénateurs a é l é tanne 

chez M. de Larointy. 
Paris , 23 mai. 

Le Maréchal-Prés ident Tient de s i -
gnerle décret n o mmen t M. des T o u c h e s , 
ministre de la marine . 

Le m o u v e m e n t sous-préfectora l p a 
raîtra demain. 

Grenoble, 23 mai . 
Le vi l lage de la Salette e s t incendié . 

Ainsi, d'âne ban ssr A: l'autre, on 
monter et rsssaciuaêse ne* rente» d'ni 
cinquante. 

Il est déplorable de 'oir se jouer 
crédit de la France: nos renie* sf~* 
lées. au détriment publie, à des v 
me lo mobilier Espagnol. 

Le 5 0/0 italien finit k Si.Oê aaros 
45.H le crédit mobilier Espagnol est 
412.50. 

«Aiajemojk wÂVrwfo'yeJJfc' """ 
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Société Anonyire, c a p i t a l : 4.0Ot>,Ofl0 
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22 mai. — 5 heures soir. 
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Des Boissons Gazet 
GUIDE PRATIQUE 

Les ind striels qui se livrent k l'utile fabri
cation des Eaux de Seltx et de toutes les bois-
sous gizeu.ys en général, et les personnes qui 
unt l'inctiiion de s'occuper de cette lucraUve 
industrie doivent se procurer et lire avec at-
tmiios. Je Guide publié par S. t t u s amassa n 
I.ssean**»*un*- Ce volume, véritable manuel 
d'iuatr.iction pratique, illustré de 80 planches 
exSsVativos, e.-t le compagnon indispensable 
du fabrican . SVlres>.er a t o „ s i e s horaires, 

•ant soin 4'cxiiror le Guide publié et 
.st.sApi.lé par J I 

a l'auteur, 144, Fsu-
aris. 13221 

ITTE * RHUMATISMES 
reffleneité remarcjuable da 
-x •os .héo (Sirop végétal 
j contre la Goutta e l l e * 

eueu asfmanta instantanés, et son inno-
ejaxnOtompléte sur l'économie sont attesté* 
P F l a s médecins et les léncitalions nnn-
niaaee dos malades. UenaVre méauoal ssjr 
vofé gratis et franco sur dSnande admise* 
auDépot général. 4, ronjsj rsVsaiqiuor, A 
Pans.— Bxtfr Ut assanaB*» • « ! » « se 

pour HOtinai . 
contour de l'é^lùf Si-Martin. 

2 3 

Votmge aux /at lues 
Alose grillé k la vinaigrette 

Bœuf k la mode 
Haricots verts 

Omelette au kirsch . 
Patage avec laitues. — BlanchABSJsntesu 

bouillante quelqae* laitues et les eeAre en
suite dans Ju bouillon de la veille. Couper 
des pommes de terre comme si on voulait faire 
des pommes pail'e, les sneOsr au beurre et, 
au moment de servir le pesage aux laitues, 
les jeter chaudes dans la soupière. 

TAM 

,ie SknaaT 
12821 

IEN 
GRILLON 

F r u i t lta.xaa.tlf r a l r a t o h i s a n n t 
• . C O N S T I P A T I O N a M émorrholdoa 
l>*s»Sf.r. Oramwuml.Parû.—B- t.io.Poslet.Ti 

Houi^aii, Uescbodt, ph., 26.Grand-Rue. 
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CARTE 
•TAU T H G t T I t R l»Bfc .% «ttUBMtnuM 

Pour | .ermetlre à n o s lec teurs d e 
su ivre l es opérat ions mi l i ta ires , n o n * 
t enons A leur d ispos i t ion , m o y e n n a n t 
"?*> c e n t i m e s u n e carte du théâtre de l o 
g e e r r e , dressée a v e c le p l u s grand soin 
par 1* m a i s o n Lassn i l ly . 

_H*Jaf|ga--- tssaSC Ce>a»4l*«fl . 
N'acceptez que nos bottes en ferbli 

Ù 
ec la marque de fabrique Rcvaletcièr» 

Barri/, sur les étiquettes. 

Avec mon chef je suis nne prison : 
Sans mon chet, de les jours, je deviens la 

(mesure. 
Et par moi de ta vie on règle la saison; 
Si de mon chef tu changes la figure. 
Je change avec lai chaque fois. 

Je suis avec un G le sceau d'une promesse: 
Avec un M on me vit autrefois 
Me prosterne.'au pied <*u Roi des rois. 
Avec un M et quelque peu d'adresse 

Je pourrai ta sauve-au -or# de la détresse. 
Avec a o P chacan connaît mas tours ; 
Avec un R évite mon délire; 
Avec un S on me verra t'instruira : 
Mes leçons t'offrent des •ecoars 
Cor. tre les pênes de la vie. * 
Enfin avec un T j'arrose dans man cours 
Les champs de la Lusitanie. 

Le mot de l'énigme d'hier, est : Eclair. 

B l L L E t l M PnltJoJoeTRMi 
On n o u s écrit de Paris , le 22 mai 

1877 : 
Abstenex-vous, avons-nous maintes fois 

répété k nos lecteurs. 
La tenue de la Bourse de ce jour démontre 

une fois de plus la sagease de notre conseil. 
Nos Rente*, si vivement poissées pendant 

la sé.nce d'bier. avaient été chauffées a blanc 
sur le boulevard, on avait atteint 69 50 sur le 
3 0/0. 104.60 sur le 5 u/0; les naïls votaient 
d. j.i le syndicat ministériel restaurant les 
cours factices entés à la liquidation de mars. 

Leur illusion n'a p.-s été de longue durée: 
à l'a de des cours fantastiques cotés hier soir 
on a obtenu ui e ouverture élevée à notre 
Bourse et sur to< tes ici places étrangères. 

On a appuyé la manœuvre d'un achat de 
3b.0<>0 de 3 ("i/O et de 110,000 franc* de 5 0/0 
et l'on a es .vé d'. ouler, sur le dos du pu
blic, les r.-ntc« rc e.ées il y a quelques jours 
k 2 fr. 50 où 3 .nw c au dessous des cours de 
69.45 et de 101,45 cotés au debu'.; mais la 
c—dulité publiqre n'est pas aussi grande 
que l'avaient supposé les meneurs du mar
ché. 

Les cours se font dérobés immédiatement, 
et de chute ea ebùte on est retombé k 68.15 
et à 103.10. 

C* sont les prix auxquels l'ouverture a'étatt 
tel*, avlsr. 

t f T - £ A T f l t l a t ronduesansméde-
, n l l l C A I U U d cine, sans pur/es 

et sans frais, par la délicieuse arine de Santé 
dite : ^ ^ 

REVAJLESCÏÈRE Et E VAL 
Trente ansd^m in 

l n \ 
„_ invariable suesèa. en cem-

batiant les dvspepsies, gastrites, gastralgies, 
glaire», vents, aigreurs, acidités, pituiles.nau-
sées, renvois, vomissements, même en gros 
sesso, censtip tion. diarrhée, dyssenterie 
coliques, toux asthme, étoutTentenU.étourdis 
seraient*, oppression, congestion, névrose, in-
sommie, mélancolie, diabète., taiblesse, épui
sement, am-snii', chlorose, tous désordres delà 
po'trine, gorge, haleine, voix, dos bronches, 
vessie toie. reins, intestins, moin tira ne ma-
q.i-iise, cerveau et sang. Ces*, en ontt*. la 
noerriture par excellence qui, assois, reneeitk 
éviter tous "es acci<'enU de l'enfance.—85.000 
curaey compila colle*d*Madame l a D n r h i m 
de Caiuestusrt. 1* duc de «uakow. Madame 
la marquise de Bréhan, Lord Stuard de Doeies. 
pair d'Angleterre, M. le doctaMir-proteeaenr 
Wurzpr. etc*aai>c. 

M* 63 4'MTnL.le curé Gomnar*t,de dix-hnit 
ans de uv^*n**». de gastralgie.de seuffraxioes 
de lestosaan, 'des nerfs, tathleae* et sueurs 
nociusne*. —i N» 46,270 : M. Robert*, d'une 

"*lmon»ire avec toux, vomiase-
lon et surdité de 25 années. 

N* et, ê ja t - le docteur médecin Martin, 
d*un*sn*nv*a*3é et irritation d'estomac qui le 
taès*i»_v*anl»1* à 18 fois par jour pendant 
huit an*. — » • 46.218: le colonel Watson de 
laegouUe, névralgie ei constipation opiniâtre, 
— K* 1À.744 : le docteur médecin Shorland. 
d'aSkSlavaYopsic et couslina.ion. — N* 49,522 
M Baïdwin. de l'ép Ji-ement le plus complet 
paralysie de la ves ie et des membres, par 
suite "d'excès de jeunesse. 

Quatre fois plus nourrissante que la viande 
elle économise encore 50 fois son prix en 
médecines. En boites : 1/4 Idl., « tr., M 
1/2 kil . « tr.; 1 **., 7 fr.; 6 kiL, 32 fr.; 12 
kil 60 fr. — L«* ffucutt* on lteoo<««ca*r*. 
en bottes, de 4. 7 et 60 francs. — L* Bmm-
Imeért chocolat.*, en hottes d* 12 tasses » tr. 
25; de 24 tasses, 4 kr.; de U tasse. » tr.; 
de 281 tasses. 32 fr.; de t7 i tassas, oo tt. ou 
environ 10 c. ht tasse. — En roi contre bon de 
poète, les huttes de 3 » e t ê ê fr./Tvsno»^— 

cien Grani-Plàce; MoraU^5esâa*is;P**J*n-

rue l e 
j s h . 
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